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Si Jésus vivait aujourd’hui, quel serait Son langage ?

(suite)      2009 - 23

… Sans aucun doute, aujourd’hui encore, le Christ ‘’finirait mal’’ !
Pourtant il lui est impossible de faire autrement - de parler moins fort, et moins vrai ! Car Il  
est la Parole essentielle, le Verbe de Dieu qui s’est fait homme, pour se révéler à nous et nous  
transmettre l’éternelle Vérité. Jésus est venu nous faire savoir que Dieu nous aime, et qu’Il  
veut prendre soin de nous (si nous le voulons bien).

Jésus, si doux et humble de cœur, a osé dire : « La Vérité, c’est moi ! » 
Parmi toutes les affirmations sorties de bouches humaines, on peut sans doute chercher en  
vain une parole aussi osée. Réfléchissons un moment à cette affirmation … Seul un Dieu, ou un  
fou, oserait parler ainsi. OR, JÉSUS N’EST PAS FOU ! 

Il n’a pas rêvé de lancer le monde dans des aventures guerrières pour faire triompher ses  
idées, en y semant la haine et l’anarchie. Non !  Il  est venu faire une œuvre de paix. Il  a  
apporté aux hommes ce qui leur fait cruellement défaut, et ce qu’ils ne peuvent concevoir :  
une autre dimension de vie, basée sur d’autres valeurs, et la vie éternelle. 

Pour cela, Il est mort. Et Ses disciples sont morts. Depuis le début de son histoire, l’église n’a  
cessé de laisser derrière elle une traînée sanglante … 

Si  seulement  nous  voulions  lui  faire  la  preuve  de  notre  bonne  volonté,  le  Christ  nous  
apporterait aujourd’hui l’apaisement de nos consciences, l’amour entre les hommes, la paix  
parmi les nations, et même la prospérité dans nos affaires ici-bas ! 

Il nous dirait la parabole du bon Berger - peut être sous une forme moins poétique (plus à la  
portée de nos intelligences exigeantes !) il dirait par exemple : « Je suis toujours le même ; je  
suis  le Berger de vos âmes,  au vingtième siècle comme au premier.  Car vous n’êtes vous-
mêmes, malgré toutes vos prétentions et vos orgueils, qu’un troupeau dispersé. Et vous êtes la  
proie de mercenaires, qui ne cherchent que leur propre gloire. » 

Il nous redirait qu’il y a tant de mauvais bergers. Il nous engagerait encore à venir à Lui !
 
Oui, Sa parole est la vérité !

Bonne semaine à tous,  François Forschlé


